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l,ecture structurelle et intelligente : I'exemple de la sourateAl-Chouar0

Pr. Small Boudechiche

Nous sommes heureux de vous pr6senter cette analyse structurelle
de la sourate << Al.-Chouard >> (Les Poetes), qui a une particularite
notable. Sa structure ob6it en fait au theme trait6 qui porte le titre. Elle
se distingue par une particularitd unique servant de moddle d tout 6crit
litt6raire ou po6tique qui permet de l'encadrer de bout en bout. Cette
revelation a et6 du reste un defi aux podtes, en demeurant une inspira-
tion infinie, pleine de beaut6 et de sens.

Si, en matidre de litt6rature, la sourate Sidna Youcef qui rapporte le
meilleur des rdcits de la meilleure des fagons, demeure un exemple
d'inspiration infinie, en matidre de po6sie aussi, une autre sourate
lance un d6fi aux poetes i travers le temps et l'espace pour ce qui
concerne surtout l'art et la manidre. Elle est aussi un moddle d'inspi-
ration hors du commun pour celui qui sait la d6cortiquer et l'appr6cier.

I. Les circonstances de la r6v6lation

La r6v6lation de la sourate << Al-Chouard > (Les podtes) comme son
nom l'indique n'est pas 6trangdre au d6veloppement sans pr6cedent de
la po6sie dans la Mecque devenue un lieu de contact, de rencontres,
permettant une floraison importante de cercles de po6sie et de chant.
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Qui de nous ne conna?t les fameuses << mouallaqdl >>, affiches de poe-

sies expos6es sur les murs dans les places centrales de la Mecque. Leur
impact sur le public 6tait immense et constituait le moyen principal de

communication. Des prix 6taient decernds aux meilleurs poetes.

C'est dans ce contexte que la sourate fut revel6e. << Cela resserublait
d de la poesie, mais ce n'dtait pas de la podsie >> commenta Walid Ibn
Al-Moughira, lui qui avait un go0t pour la po6sie et qui 6tait delegu6
par Koraich pour espionner le Prophdte (qsssl) qui r6citait le Coran d

ses compagnons. Dans son commentaire, Hamza Boubakar lui
consacre un long passage sur les conditions de sa r6v6lation.

Il y a beaucoup de ressemblance avec la revelation des deux sourates
Youcef et Al-Kahf de par les circonstances. Elle aussi apporte son lot de

soulagement au Prophete (qsssl) alors que la nouvelle religion com-
mence d prendre corps en faisant parler d'elle s6rieusement. Avant cette
r6v6lation dejd les Koraichites hostiles diriges par l'intraitable Abo0
Jahl, ont essayd nombre de pressions, d'attaques verbales ou physiques
et autres man@uvres pour d6nigrer et discrediter en vain le Prophete
qui, d chaque 6preuve, en sortait grandi, lui et ses compagnons. On a vu
dans la sourate Al-Kahf comment ils avaient recouru i l'histoire, d la
philosophie et d la science par le biais de savants et d'drudits parmi les
gens du Livre pour confondre le Prophdte. La reponse a ete appropri6e.

Seulement, au lieu de se soumettre, les Koraichites redoubldrent
d'agressivit6 et d'ing6niosit6 pour fabriquer de nouveaux stratagdmes.
C'est ainsi qu'ils se retourndrent vers un domaine dans lequel ils pen-
saient exceller, en decidant de d6fier le Prophete dans la po6sie, le
savoir, l'art et la langue.

II. Huit paraboles contre sept mouallaqfrt

La poesie demeure un genre d'expression 6tabli dans la societ6 arabe

et notamment d la Mecque, devenue celdbre par les rencontres et le foi-
sonnement de clubs. La capitale arabe 6tait c6lebre par ses sept moual-
laq0tes, aflichant les poemes sur les murs de la Kaiba, oir les pdlerins
venaient lire les dernidres nouveaut6s. Les Koraichites etaient fiers de

maitriser l'art de la po6sie qui avait une dimension et une port6e consi-

10



Etude coranique

d6rables, en etant le canal de communication le plus redoutable, le plus
en vue et le plus ancr6. Aussi la tentation 6tait grande en tentant de
ddfier le Prophdte (qsssl) en l'attirant sur ce qu'ils croyaient 6tre leur
propre terrain : la descendance, la langue, la poesie et la civilisation. Ils
l'accusdrent alors de poete de seconde zone, reproduisant d'anciens
6crits ou s'inspirant de maitres inconnus qui le manipulaient ou carr6-
ment de djinns qui le poussaient d dire des choses insens6es.

III. le style

La parabole a r6pondu par le langage que comprenait Qoraich,
c'est-d-dire tant dans la forme, la manidre, le style que le contenu et la
finalite, en les defiant sur leur propre terrain. On reldve :

1. L'existence de huit r6cits proph6tiques sous formes paraboliques : Il
s'agit du r6cit d'une des epreuves particulieres du Prophete Mohammed
(qsssl) avec Qoraich suivis de sept autres, Moise, Abraham, No0h, Hofid,
Stlih, Loth et Chouaib avec leurs prophdtes. Tous ces prophdtes connais-
sent l'arabe, soit d'origine comme No0h, Ho0d et Sdlih, soit d'adoption,
Abraham par ses multiples voyages et s6jours dans la presque ile ara-
bique, soit de naissance, Loth et Chouai'b, soit par l'apprentissage, Moise
grf,ce au sejour de dix ans pass6 auprds du prophdte Chouaib aprds avoir
6pouse l'une de ses deux filles. Cela prouve que le Prophete (qsssl), est le
fidele h6ritier de l'arabe et de l'art de communiquer et non pas ses d6trac-
teurs parmi les Qoraichites qui voulaient le ridiculiser.

2. Chaque parabole se termine par une sorte de refrain contenant
deux versets qui se r6petent chaque fois :

<< En vdritd, il y a en cela, un signe, mais la plupqrt d'entre eux, ne
croient pas >> (8).

(( En viritd, ton Seigneur est le Tbut-Puissant, le Tout
Compatissant > (9).

3. Elle se distingue par des versets courts et rythmes, ce qui la place,
en ddpit de sa longueur moyenne, au deuxidme rang (227),juste derriere
<< Al.-Baqara ) (285). Beaucoup de gens ne savent pas cela. Ainsi, cette
sourate r6volutionna en particulier la po6sie qui etait contenue dans des
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vers obdissant d des rdgles strictes et rigides. Il s'agit du premier exemple
d'6crit dont s'inspirera sans doute par la suite la po6sie dite libre.

4. Laplupart des paraboles ob6issent i un style de r6cit particulier,
contenant notamment des scdnes et des dialogues de fagon d permettre
de bien encadrer le texte.

5. Tous les versets ont une terminaison rythm6e en << in > et parfois
en << tm n, donnant une consonance mdlodique.

IV. Le Contenu : huit paraboles et une sym6trie

1. les huit paraboles.

Sur le plan du contenu, la sourate renferme sept paraboles se rap-
portant aux r6cits de sept prophdtes, en plus de la description de la
scdne sur le Prophdte, l'invitant i ne pas faire trop d'empressement
dans le prdche des m6cr6ants orgueilleux qui se d6tournent. Ces para-
boles viennent l'une aprds l'autre. Chacune d'elles se termine par une
sorte de refrain contenant deux versets, leur donnant l'aspect d'une
v6ritable perle.

l. Du Prophite Mohammed avec son peuple :

<< Id. Stn. Mtm. Voici les versets du livre qui dclaire ... Enviritd, il
y a en cela un signe ... ) (1-9).

2. du Prophite Moi'se avec Pharaon (huit scines) :

<< Souviens-toi lorsque ton Seigneur appela Moise ... En verite, il y
a en cela en signe... ) (10-68).

3. du Prophite Abraham avec son peuple :

<< Fais-leur le rdcit d'Abraharn...En vdritd, il y a en cela un signe ... >>

4. Du Prophite Noffh avec son peuple :

<< Le peuple de NoAh a taiti les envoytis (de Dieu) d'impos-
teurs...En viriti, il y a en cela un signe... > (105-122).
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5. Du Prophite lloud avec son peuple Ad :

<< Les Adites ont traite les envoyds de Dieu d'iruposteurs ... En
viriti, il y a en cela un signe... >>

6. Du Prophite Sf,lih avec les Tham0dites :

<< Les Thamfidites ont truitd les enwryts de Dieu d'imposteurs...En
vdritd, il y a en cela un signe ... ,, (l4l-159).

7. Du Prophite Loth avec son peuple :

r Le peuple de Loth taita les enwtytis de (Dieu) d'imposteurs. En
vdritd, il y a en cela un signe... D(176-l9l).

8. Du Prophite Chouaib avec ( Al-Ayka > :

< Les gens d'Al-Ayka avaienl traitd d'imposteurs les envoyts (de
Dieu)... En viriti, il y a en cela un signe... {76-19l).

V. Une conclusion en forme de sym6trie composde de :

l. une aflirmation que le Coran est une r6v6lation rapport6e par un
ange messager s0r, l'Ange Gabriel :

< En verite, ce Coran est une rivilation dmanant du Seigrcur des
mondes, (192), deposee par l'Esprit.fiddle... t (193-209).

2. une information que Satan n'a pas pouvoir de d6naturer le texte
r6v6l6 comme le pr6tendent certains m6cr6ants :

< Ce ne sont pas les dtlmons qui otrt transmis (cetle revelation),
(2 t0-227).

Cette forme d'expression a des aspects positifs d encourager et des
aspects negatifs que la sourate d6nonce, notamment les 6crits bfrtis sur
le mensonge, la haine, l'esprit tribal et la magie du verbe trompeur. Par
contre, elle est accept6e lorsque elle est utilis6e d bon escient dans un
ideal 6lev6 de l'amour, de l'honneur, de la g6n6rosit6 et de la fidelit6
et prenant Ia defense des causesjustes.
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